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IMMINENTS 



par Marie Poirier . 
Le personnel non-enseignant 

du Cégep du Vieux-Montréal 
prévoit employer des moyens 
de pression cette semaine 
contre la décision administrat- 
ive de baisser ia clientèle étudi- 
ante du collège l'an prochaine. 

Jeudi dernier, les profes- 
sionnels ont occupé la biblio- 
thèque toute ia journée pour 
protester contre une décision 
de l'administration de les priver 
de salaire une Journée parce 
que certains d'entre eux avaient 
refusé de travailler le soir. L'oc- 
cupation s'est terminée dans le 
cairnèïcinq heures de l'après- 
midi quand les professionnels 
se sont retirés d'eux-mêmes de 
la bibliothèque. 

Cette coupure de salaire pour 
une ]oùrnéà> concerne stricte- 
ment le personnel profession- 
nel non-enseignant mais ils 
partagent avec les enseignants 
la même incertitude que cer- 
tains d'entre eux seront mis à 
pied à cause de ia baisse de ia 
ciientôte étudiante. 

Le syndicat des professeurs 
a écrit au ministre de l'éduca- 
tion mais II n'a eu aucune ré- 
ponse du ministre. L'adminis- 
tration compte bien ne pas re- 
venir sur sa décision d'accepter 
500 étudiants de moins pour 
l'an prochain. 

Les premiers résultats du bu- 
reau central des admissions 
des Cégep de Montréal montr- 
ent que 3.049 étudiants ont fait 
une demande au Cégep du 
Vieux-Montréal et l'administra- 
tion, si elle veut maintenir le 

McGill: 



nombre total d'étudiants à 
5,000, ne devra accepter que 
2,000 nouveaux étudiants. Se- 
lon Rolland Boyer du syndicat 
des professeurs, l'argument 
administratif qui évoque la 
baisse de demandes au collège 
. pour diminuer le nombre d'étu- 
diants est totalement faux. Le 
deuxième tour, c'est-à-dire 
placer les étudiants qui n'ont 
pas été acceptés ailleurs, 
amène habituellement encore 
plus d'étudiants au Vieux- 
Montréal que le première ronde 
de demandes. 

Déjà 16 professeurs ont reçu 
des avis de non-réengagement 
pour surplus de personnel. 
Entre le premier avril et le 
premier mal, l'administration 
avisera les professeurs du 
nombre d'entre eux qui seront 
mis à pied à cause de la baisse 
de clientèle étudiante. Rolland 
Boyer prévoit que quarante 
autres professeurs seront mis à 
pied à ce moment. 

Le syndicat des professeurs 
affilié à la CSN, le syndicat des 
professionnels affilié à la CEQ 
et celui des employés de sou- 
tien, en plus de l'association 
étudiante ont rots sur pied un 
comité sur ia question. La se- 
maine dernière, l'assemblée 
générale des professeurs n'a 
pas donné au comité le mandat 
de prendre des moyens d'actiori 
mais ia proposition sera remise 
de l'avant à une nouvelle as- 
semblée la semaine prochaine. 
Si cette proposition est ac- 
ceptée, le comité élaborera la 
stratégie éventuelle. 




Au Québec, on assiste à un renouveau d'inti 
québécois. Voir l'article en page 3. 
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RPQM: Objectifs remplis 



par Andrew Porter 

Soucieux de son râle au cam- 
pus au début de l'année scol- 
aire le Rassemblement du parti 
Québécois à McGill (RPQfuI) 
est, selon les membres de son 
exécutif, établi comme une 



Le fédéralisme scruté 



par Andrew Porter 

Le choix de certains profes- 
seurs d'économie à McGill a 
fin de poursuivre des études 
"commanditées" par des insti- 
tuts privés sur le bilan finan- 
cier du fédéralisme suscite 
des sentiments partagées par 
les économistes en général. 

Au centre des critiques 
semble être une étude en 
cours par le professeur d'éco- 
nomie à McGill Antal Deutsch. 
Cest une étude qui, selon 
Deutsch soumet le nationa- 
lisme économique à un exa- 
men rigoureux en utilisant des 
méthodes scientifiques. Les 
coûts de l'étude sont défrayé 
par le Hudson Institute ol 
Canada, une organisation fon- 
dée par le romancier Herman 
Khan et aurait un but "objec- 
tif", comme l'explique 
Deutsch. 



Ce qui soulève l'ire de 
beaucoup d'autres écono- 
mistes, est, d'une part, cette 
application de modèles scien- 
tifique à une situation où le 
facteur humain est trop pro- 
noncé. Deuxièmement, les 
instituts de recherche man- 
quent souvent d'objectivité 
dans le choix des sujets 
d'études et ia sélection des 
recherchistes car Ils chols- 
sent souvent des personnes 
qui ont déjà certaines convic- 
tions. 

Une des études de Deutsch 
traite de ia question de la 
possibilité des diplômés de 
trouver des emplois dans un 
éventuel Québec indépendant. 

Pour des économistes 
comme le professeur Tom 
Naylor, les études commandi- 
tées par des Instituts de re- 
cherche comme le Hudson 



Institute ont trop de dimen- 
sions politique et les gens qui 
le font savent la conclusion 
avant môme de commencer" a 
dit Naylor. 

Dans une entrevue avec le 
Daily, le professor Deutsch a 
noté qsu'il était à un comité 
consultatif d'un groupe d'unité 
mais il n'a pas précisé si ces 
études étaient dirigées dans 
cette optique. 

Un autre professeur d'éco- 
nomié à McGill, John Weldon 
a qualifié les études du genre 
du Hudson Institute comme 
des études ayant peu d'im- 
pact dans les milieux profes- 
sionels tant soit peu sérieux. 

En plus des études par le 
Hudson Institute, il y a d'au- 
tres instituts comme le CD. 
Howe Institute qui a depuis 
quelque temps des fonds 
suite à la page 6 



force majeure dans les débats 
politiques du campus. 

Selon son président sortant, 
Randall Richmond, le RPQM a 
accompli tous ses objectifs 
quant à l'organisation des évé- 
nements, la participation aux 
débats politiques et la sensi- 
bilisation dès gens aux objec- 
tifs de notre Rassemblement. 

A cause de la nouveauté et la 
nature de l'organisation, le 
RPQM a suscité beaucoup 
d'intérêt autant au campus que 
dans ia ville de Montréal et 
môme ailleurs comme à Hamil- 
ton, Ontario. En plus d'ôtre im- 
pliqué dans des débats in- 
formels et publics, le RPQM a 
été l'objet de discussions dans 
les média comme Radio McGill 
au campus et à quelques 
postes de radio et journaux 
dans ia région. Le RPQM a 
môme participé à une entrevue 
à la radio d'HamIlton. 

Le Rassemblement regroupe 
autant de francophones que 
d'anglophones dans son or- 
ganisation et elle semble avoir 
pris la place de la défunte As- 
sociation des étudiants franco- 
phones à McGill. Le RPQM est 
le seul groupe où il y a une forte 
participation francophone. 

Selon Richmond, le RPQM 



n'a pas nécessairement l'objec- 
tif de convaincre les anglo- 
phones à voter pour l'indépen- 
dance mais avant tout de chan- 
ger ce qui est appelé une "at- 
mosphère négative" face au na- 
tionalisme quét)écois à McGill. 
Mais le RPQM ne cache pas 
"qu'il est un club où les anglo- 
phones et les francophones 
peuvent travailler ensemble 
pour promouvoir l'indépen- 
dance", selon le président 
sortant. 

"Si l'organisation n'a pas 
rempli complètement ses ob- 
jectifs, ce serait peut-être au 
niveau des débats avec des 
groupes qui promouvoient 
l'unité canadienne. Nous avons 
fait seulement un débat avec 
les groupes d'unité et cela était 
avec l'exécutif et non les étudi- 
ants-membres de ces groupes 
à McGill." a dit Gilles Lavoie, 
vice-président sortant, dans un 
entrevue avec le Daily. 

Le RPQM a tenté à plusieurs 
reprises de faire un débat avec 
le groupe Décision-Canada à 
McGill mais selon David Peip- 
po, président du groupe à 
McGill, le but de son organisa- 
tion était de d'informer les gens 
sur les bienfaits du fédéralisme 
suite à la page 6 
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PERSONAt 



ProMam? Faai you naad (o rap with a rabbi? 
Call Israël Hausman. 341-3580. 

paUr, wiihoui you iiia would be tne puis. 



LOST 



Thurt day nlltral the Detour or Garlruda'a or 

points between, small fraternity pin. Great 
gonllmenlal value. Phona B49-5965. 

Missing: 10 apead Raleigh, gold In colour. 
Taken Irbm behind the Bronfman building 
last Wednaadair night. Reward ollered (or 
[Btum of bike or Information leading to Its 
retum. Call John 849-7S49. "T-v 'i-y- -. 



Oidsmoblla 1S70;2 door hardtop, equipped 
radio etc., excellent running condition, 
excellent tires, one owner.$42S.Ca8h, must 

sell. tea-MW . 1. 

LMng room sola, 4 amwhalrs, 2 white 
dressers & matching night table, 2 twin 
beds, Maytag washer, 0x0 rug, etc. Callafler 
6 pm. 480-7675. 



WANTED 



RkJe desperately needed lo Bottonarea for 
Easter weekend. Will share all expanses 
and-or'drlvlng. Please call evenings: 
845-4982, 



... JOBS 
Camp Maromae requires counsellora, liv 
structors forswimming, watarakllng, canoe- 
Ing, tennis, P.E., Arts &Crafls, Nurse (R.N.), 
kitchen aides. Salary and room and board. 
Call 487-6177. 

SUMMER CAMP JOBS: nurse (final yr. 
student), head canoeist, head arts & crafts, 
|r. unit head, male bunk counsellor. 
Pripsteln's Camp 481-1875. 



ENTERTAINMENT 



Titters. 120. March 31. 0 pm. 



3 bedroom apartment In Waterloo available 

May - August 78. 5 minute walk from 
University ol Watartoo. (S19) 884-2428. 

Urge 3Vi to sublet May 1 • Sept. 1. With 
option to renew loasn. 2 mlnulos from 
MCQIII.S18S. 2H 





Tel: 845-8826 


• FINE FORMAL ATTIRE FOR MEN 

• EXPERTLY FITTED 

• SPECIAL DISCOUNTS FOR STUDENT FUNCTIONS 


4605 Park Avenue \5 


/ Since 1932 
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SCHOLARSHIPS FOR 
STUDENTS ATTENDING 
A UNIVERSITY IN 
THEIR SECOND 
LANGUAGE 

Canadians and landed immigrants whose mother 
tongue is English or French and who are studying in a 
university of the other official language are eligible to 
apply for a scholarship of up to $2000. Application 
forms are available at the Fellowships Office, 3rd 
Floor, Dawson Hall. The deadline for application Is 
May 3l8t. However, those who apply early will have a 
greater chance of success. 



TODAYI 

A Political Science Students' Association Presen- 
tation 

Warren Allmand 

on campus 

Minister of Consumer 
and Corporate Affairs 

Former Solicitor-General 
Former Indian Affairs and Northern Devel- 
opment Minister 

Topics expected to be covered: 

— Policies on the consumer and corporate 
economic situations 

— Who controls the ROMP? 

Question period included. As usual, everyone 

welcome. . . 

Tonight at 7:30 pm, Leacocic 26. 



Sublet: \Vt unlumished. Hutchison and 
Sherbrooke. June 1 • Oct. 1 Opiton to renew. 
Everything Included. 3130. 2884149 week- 
day.evenings. 

Olrl wanted to share iVi on Cote-des- 
Neiges. Home atmosphere S100 everything 
Included. Available lmmadlBialy;VCaU)73e> 

Sublet. May-September. Sunny, clean \Vi 
with big boaulKul bathroom. Furnished. 
Porfoct locallon on Durocher. 286-91B3. 
Sublet: iVi. May Ist. Throe bedrooms, 
spacious living room, balcony, alr-condl- 
tloned, optional lumllure. Orummond above 
Sherbrooke. Perfect lor 3 or 4. S41S. 

844- 5277. 

Ptnlhouii lor Immediate occupancy. S2S0. 
Also 2M and 3Vi for May 1 at. $225 and S2S0. 
3484 Stanley, no. 211. 

Sublet IVi bright, modem, highrlse, Just 2 
minutes Irom McQIII. Available furnished or 
unfurnished. Anytime. 288-4965. 

Perfect (We love 11) 4V4 sublet. Hutchison 
near Pine. Furnished or unfurnished. May 1 

option to renew. 286 0211 pyonlrgs 

Sublet: Furnished 2V^ . Available May 1 si. On 
Orummond above Sherbrooke. $160 every- 
thing Included. Lease renewable Sept. 1st. 
Call 286-9548. 

Sunny, spacious 2Vt room apt. 2 steps from 
McGIII on lu>me. $105/month. Sublet May 1 
- Sept. 30. Option to renew. Call 288-1739 
alter 5 pm. 

WouM like to shsre apt. with medical 
student(s). If you don't have an apartment, 
we could find one together. Call 274-0462, 
Lucie. 

Qoing to Summer School? Spacious, 
furnished 4Vi available May 1. Excellent 
location S minutes Irom McQIII. Call 
anytime. 2684632. 

Furniihed, downtown apt. to aublel, 51^ lor 
1. 2, 3 or 4 months. Bright, aunny and 
roomy. 937-3013 anytime. 

SuMal: IV», quiet, next to University on 
Lome, everything except electricity. Lease 
renewable, available May. Winter rent $115, 
aummer rant and term ara nagotlabla. 

845- 1566 after 9. 



Elect 

the 

Woman 

of your 

Choice 
Office 




Arts Rep. to Students' 

Council 

(Karen Weber) 



"Catch The 
Fever" 

Dance & Parly 



P 
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Sherbrooke at Peel 
Salle Louis XIV 



Semi-formal 
S3. 00 - person admission 

For InforiTialion: 
call 341-3493 
276-5336 




Sublet yVi (1 May - 1 Sepi) Lome. 
Fumlahad, carpeted, kitchenette, ahower, 
sunlit, clean, porch, obliging super, $160 

month (utilities Incl.) 286-9478. 

Sublsl: iVi, May 1st. Modern highrlse. $250 
nwnlh. (Includes Pool, Sauna, Utilities). 
Corner Milton and Saint Urbain call 
evenings 288-2404. 

Sublet. April or May 1. Quiet 4Vi ($173) at 
3511 Aylmer. Call 288-0264 before 8:30 am 
or after 10 pm. Thanks. 

Cheap Chaapi Spring Is herel Rent part of 
an apartment May-Sept. Near McQIII $60 
month. Call 845-4SS8. 

Sublet modem, sunny yfi. Milton at lAme. 
May 1 - Sept. 1. Loase rsnewable. Pool, 
sauna, laundry. $240. 842-7483. 

Sublet 1 April. Bright, beautilui 4V» Mount 
Royia St. Near Jeanne Mance Park (tennis 
courts). Healed, frklge, stove $175. Eves. 
645-7008. 



IVt to sublet. May I • Aug. 3t, option lo 
renew. Downtown • Hutchison. Clean and 
carpeted. $145 monthly. Call weekdays. 
286-9485. 

Sublet; Largs, txlght 4V» on Summe.-hlll 
avenue, ten minutes Irom McGIII. Available 
May 1, option to renew In September. $240. 
937-8814. 




ARTS& 
SCIENCE 

UNDERGRADUATE SOCIETY 



Folk and 
Bluegrass 



MIKE ALICE 

SEEGER GERRARD 

_ playing Montreal 

FRIDAY, MARCH 31 .SATURDAY APRIL 1 
at DOUGLAS HALL, 3851 University 
Show begins at 9 pm 

Advance tickets $3.00, on sale now at 

Sadie's Boïc Office '. : - 
i2|cket8,a^^^^ 




Debating Union 

Executive 
Elections 

TONIGHT! 

All members urged to attend 
7pm, Union Building, B-17. 



M^fdl, le 21 .mars 197B 
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Duplessis et Groulx: 



NatÊonaÊÊStes réhabilités 



par Marié Poirier 

La popularlté^de>rémlsslon 
Duplessis à Ràdlô^Canada té- 
moigne d'une renouveau d'in- 
térêt pour cette période contre- 
versée de l'histoire du Québec 
et pour les figures national- 
istes, en politique ou dans la 
vie Inteltectuélle québécoise. 

Duplessis a fait un "retour" 
remarqué sur la scène politique 
lorsque le gouvernement Lé- 
vesque a sorti sa statue de 
l'ombre pour l'exposer au grand 
jour. Duplessis veille main- 
tenant sur les destinées de 
l'Assemblée nationale où II se 
irévélalt|jférocement en forme. 
^Conïmè par hasard, le chanoine 
Lionel Groulx, historien et 
maflre à penser d'une généra- 
tion de Québécois, est né il y a 
cent ans, prétexte à une série 
de célébrations et d!hom- 
méges. , 

L'accession au pouvoir du 
parti Québécois a certainement 
causé ce retour aux sources du 
nationalisme québécois, pour 
voir jusqu'à quel point il con- 
tinue ou se départit de cette 
tradition. L'étude de l'histoire 
est toujours Influencée par les 
événements contemporains et 
le Québec ne fait pas excep- 
tion. Dans quel esprit Duples- 
sis et Groulx, pour prendre 
deux exemples connus, sont- 
ils présentés au public d'au- 
jourd'hui, particulièrement aux 
jeunes qui n'ont pas vécu ces 
époques? 

Un Duplessis prophétique 

Il est rare qu'une série télé- 
visée attire autant l'attention du 
public et devienne un sujet de 
conversation central. Par sa 
cote d'écoute élevée et les ré- 
actions suscitées, on pourrait 
comparer la série Duplessis à 
Roots aux Etats-Unis. Un pre- 
mier ministre haut en couleur et 
contreversé, des interprètes de 
talent et toute la publicité faite 
autour de ce projet ont contri- 
bué à son succès. 

Les réactions des proches ou 
des contemporains de Duples- 
sis n'ont pas tardé. Etant donné 
le succès de la série et sa 
capacité d'influencer le public, 
ils tiennent à clarifier certains 
points. Le neveu de Duplessis a 
écrit au Devoir pour dire que' 
l'émission prêtait à Duplessis 
des sentiments indépendan- 
tistes qu'il n'avait pas; Gérard 
Dion, un des premiers spécia- 
listes québécois des relations 
Industrielles, dément que le 
cardinal Villeneuve s'opposait à 
la syndicallsatlon des ouvriers 
et cherchait à payer des sa- 
laires de famine âux employés 
de l'Etat, au contraire "il a été 
tout au long de sa vie un fervent 
propagateur et défenseur du 
syndicalisme". (Le Devoir, 17 
mars) Il y a tous ceux qui sont 
morts et dont le silence ne gêne 
personne. 

Ces critiques signifient-elles 
que l'émission a faussé le sens 
historique? Le scénariste, 
Denys Arcand, est aussi his- 
torien et s'il a le moindrement 
de rigueur dans son métier, n'a 



pas Inventé des événements et 

des déclarations. Comme dit le 
générique, il a pu y avoir des 
petites modifications afin de 
créer une action continue dans 
l'émission télévisée. 

Certaines phrases de Duples- 
sis dans l'émission semblent 
sortir tout droit du gouverne- 
ment actuel. Quand II dit que le 
Québec sortira de la Confédéra- 
tion s'il n'obtient pas satis- 
faction avec Ottawa dans la re- 
distribution fiscale, quand, une 
autre semaine, il prononce un 
discours émouvant sur le Qué- 
bec pendant que le nouveau 
drapeau québécois flotte sur le 
toit de l'assemblée nationale, 
ces épisodes me semblent 
adaptés au goût du jour. Du- 
plessis a eu des prises de bec 
avec Ottawa mais il n'a jamais 
remis en cause la Confédéra- 
tion, Idée Impensable à l'épo- 
que. Opportuniste comme II 
était, il aurait probablement ac- 
cepté l'appui d'Ottawa en 1936 
lors de sa première élection si 
les conservateurs avaient été au 
pouvoir à Ottawa. 

Les gens du mauvais côté 

L'émission fait allusion à 
"ceux qui votaient du mauvais 
côté". Les citoyens de Shawi- 
nigan n'auront pas leur pont 
tant qu'ils n'auront pas appris à 
voter pour le bon parti. Un cito- 
yen qui a critiqué Duplessis 
dans une assemblée est- me- 
nacé de perdre son permis 
d'alcool. Les vrais lalssés- 
pour-compte du régime Duples- 
sis sont les grévistes du textile 
de Louiseviile, réprimés par la 
police, les travailleurs de l'aml- 
nate et leur mémorable grève de 
1949. Ils n'attendaient pas de 
cadeaux de Duplessis, Ils sou- 
haitaient un salairejdécent et la 
reconnaissance syrKilcàle. 

Une société de ce genre ne 
laissait aucune possibilité de 



créativité Intellectuelle, littér- 
aire et artistique. L'horizon 
québécois était rapetissé, se 
méfiait de tout ce qui était 
étanger, surtout lorsque ces ét- 
rangers avalent des affinités 
avec le Québec, par exemple 
les Français. 

Une grande partie des Qué- 
bécois ne pouvait cadrer dans 
cette société: les Intellectuels, 
les minorités nationales, les 
syndicalistes et la classe mo- 
yenne urbaine montante. L'in- 
satisfaction de cette dernière 
amènera la révolution tranquille 
car la modernisation de l'Etat 
donnera des emplois de hauts 
fonctionnaires à cette catégorie 
de la population. 

L'émission est centrée au- 
tour de la personnalité de Dup- 
lessis et de son entourage. En 
coulisse, un jeu tragique se 
joue, dont on entend des 
bribes: Madeleine Parent, la 
militante emprisonnée qui 
devra s'exiler en Ontario, l'in- 
tervention policière à Louise- 
ville. L'émission devait avoir un 
fil conducteur et elle a choisi de 
centrer sur Duplessis, au lieu 
suite à la page 6 




La torche nationaliste fut reprl8ê'eh}1966 par i 
mena l'Union Nationale à la victoire grâce au slogan "égalité où 
indépendance." 



et Canadas 



Le Mouvement renaît 



MONTREAL (CUP)-L'année 
académique qui tire à sa fin 

sera probablement considérée 
comme l'année de la renais- 
sance du mouvement étudiant 
québécois. Jamais depuis les 
années soixante les étudiants 
ont fait autant preuve de 
combativité pour défendre leurs 
droits. 

Le thème majeur des protes- 
tations organisées par les 
étudiants cette année est le 




Verra-t-on un retour au grandes manifs étudiantes des années '60 
si le gouvernement continue à couper les budgets des Institutions 
pédagogiques. 



droit à l'éducation. Quelle est la 
raison de ce renouveau de 

militantisme? La réponse n'est 
pas compliquée: la crise éco- 
nomique actuelle, les deux 
effets principaux de cette crise 
ont été ressentis par les 
étudiants: l'Inflation qui a 
augmenté les prix de tout, des 
livres jusqu'à la nourriture de la 
cafétéria et tes coupures de 
budget dans l'éducation qui ont 
affecté plusieurs écoles. 
Désillusion à l'égard du PO 
L'autre thème dominant, sur- 
tout dans le secteur franco- 
phone, est la désillusion gran- 
dissante et, dans certains cas, 
de l'hostilité à l'égard du 
gouvernement québécois ac- 
tuel. Selon un militant du 
Cégep André-Laurendeau, "de 
plus en plus, nous considérons 
te PQ comme un gouvernement 
comme les autres." Toutes les 
promesses d'élections du PQ 
envers les étudiants se sont 
envolées. A la place, les 
étudiants ont reçu une détéri- 
oration des conditions d'étude 
et la répression. 

L'automne dernier, l'augmen- 
tation des prix à la cafétéria 
était la source du mécontente- 
ment à rUQAfuI et au Cégep 
Montmorency. Les étudiants 
des deux endroits sentaient les 
contraintes financières impo- 
sées à eux par l'augmentation 
du coût de la vie. Les étudiants 
de Montmorency ont fait circu- 
ler une pétition pour diminuer 
les prix de la cafétéria, boy- 
cotté la cafétéria, et ont finale- 
ment occupé les bureaux ad- 
ministratifs. Le directeur du 
Cégep a demandé l'escouade 



anti-émeute qui a expulsé les 
occupants. Un lock-out a fermé 

l'école pour dix jours et quand 
elle a réouvert, les étudiants 
avaient gagné une victoire 
partielle: les prix de la cafétéria 
étaient diminuées de 65 cents 
et la cafétéria a été agrandie 
pour accomoder plus d'étudi- 
ants. 

Autres succès 

Le Cégep Montmorency n'est 
pas le seul endroit où les 
étudiants ont remporté des 
succès après une lutte. A 
l'université de Montréal, l'ad- 
ministration avait décrété que 
les frais de scolarité devaient 
être payés en octobre au lieu de 
pouvoir payer durant l'année en 
cours et les étudiants ont 
répondu par un boycottage des 
frais de scolarité. Finalement, 
la plupart des étudiants ont 
payé leurs frais, mais seule- 
ment après la troisième limite 
"finale". 

Le défi le plus sérieux au 
droit à l'éducation a probable- 
ment été au Cégep du Vieux- 
Montréal. La conflit qui a 
débuté lé mois dernier et qui 
continue, concerne la décision 
de l'administration de réduire le 
nombre d'étudiants au collège. 
Il ne s'agit pas de stupidité 
bureaucratique mais d'une ten- 
tative planifiée de couper les 
coûts d'opération du Cégep. 
L'administration a décidé de 
réduire le nombre de profes- 
seurs et de mettre à pied des 
employés de soutien espérant 
épargner un million de dollars 
avec ces coupures. 

Ce genre de mesures est 
suite è la page 4 




La récente JrriposUjon^^^^ pour les étudiants 

étrangers a suscité beaucoup deiféàctions, entre autres on retrouve 
des observations faites par certains ieaders étudiants d'une façon 
très peu rigoureuse et à piusiers reprises d'une manière cavaiière. 
manière cavaiière. 

Quand piusieursjeaders étudiants et Journaiistes ont établi une 
' position sur le bilanlfinancier de l'étudiant étranger au Canada, ils 
ont utilisé un document intitulé Une question d'intérêt collectif 
écrit par le Canadian Bureau for International Education (CBIE). 
'^''ige^ocument a été écrit après que le CBIE a commandité une 
^BTd'études' économétriques sur les coûts et bénéfices des 
étudiants étrangers au Canada. Après de longues recherches ap- 
profondies, les économistes ne sont pas arrivées à des conclusions 
claires et précises mais ils ont donné les chif fremOrlIès - re- 
tombées économiques. Selon deux études séparéesfuriesur les 
coûts d'éducation des étudiants étrangers et l'autre sur les re- 
tombées économiques, les étudiantsibétifangers rapportent à 
l'économie environ $2,000 de moins qùeTleurs^cbûts d'éducation. 

Cette conclusion a été escamotée pour une raison bien déter- 
minée quand l'exécutif du CBIE ont écrit leur document Une ques- 
tion d'intérêt collectif. Le CBIE a donc conclu dans son document 
que "les étudiants étrangers s'autofinancent". 

Malheureusement, cette conclusion a été ramasséé par les 
ieaders étudiants au Québec et certains éditorialistes, ce qui a 
amené une dimension très inhumaine à une débat déjà confus. 

Les vrais avantages d'avoir des étudiants étrangers dans nos 
institutions éducatives sont les différentes idées, valeurs et 
façons de vivre qu'ils apportent à la vie du campus. Ces avantages 
sont incalculables et essentiels à la formation des étudiants. 

En conséquence, les leaders étudiants qui n'avaient vu que le 
document final étaient, dès le départ, mal informés, et môme 
trahis par une organisation qui prétendait défendre leurs intérêts. 

En fait, il a découlé du document du CBIE une base sans fonde- 
ment pourdiscuterde la situation financière dé l'étudiant étranger. 
Certes, les leaders étudiants et journalistes avient une raison dé 
plus pour appuyer leur lutte contre les "frais à deux paliers" mais 
l'accent était trop fort et les vrais avantages ont été peu discutés 
pour ainsi adopter une position instable. . 

Les leaders étudiants voulaient, en principé^'opposer à ce 
qu'ils voyaient comme le début de coupures des biidget dans les 
universités et collèges. Mais pourquoi ont-ils voulu s'impliquer 
dans un débat sur les retombées économiques des étudiants 
étrangers? 

En se basant sur les conclusions farfelues du CBIE, les 
opposants aux frais différents se sont mis les mains dans le feu. 
Bref, ils sont tombés dans les mains du gouvernement péquiste qui 
a qualifié les frais à deux paliers comme inévitables l'année 
demière. ' . î^l^^s^'iS^i^'r ' 

Ce n'est pas en accusant un gouvernement d'être raciste et 
xénophobe qu'on réussit à faire valoir up point dé vue. Espérons 
que nos ieaders, étudiants auront appris leur leçon et qu'Us ne se 
laisseront pas malméher jiiar une organisation aussi irresponsable 
dans le but de défendre les intérêts des étudiants. 

A la place d'accuser un gouvernement d'être raciste à cause de 
son instauration des frais différents ils ont fait l'erreur de penser 
qu'il n'y avait aucun argument économique en plus des arguments 
bien-fondés au plan socio-culturel contre un gouvernement qui 
décide de mettre en viguer des frais différents. ... 

Le gouvernement actuel a été élu pour promouvoir les réformes 
socio-cul)urellesi-^duimo!nsV,ce point est dans leur programme. 
On aurait beaualesfalrep enrcrplus souvent àcesaspects-ià au lieu 
de crier au racisme. 

Andrew Porter 
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Avec Trudeau c'est Satan qui gouverne 



La franc-maçonnerie triomphe 

Le divorce, rhomosexûaUté^lWoilenieht sont reconnus 



Le communisme avance à pas de géant 

Les syndicats muitiplient ieurs grèves ruineuses 

Les entreprises privées disparaissent une à une 

Les Chinois de Mao envaliissent nos villes et . nos écoles 
Distribuant drogue et révolutioi^^^ 

Les révolutionnaires du Cliili sont accueillis à bras ouverts 

Fidel Castro Installe plans de révolution et bombes à Montréal 
Et Trudeau lui présente ses excuses en blâmant notre police 



La dictature banciairëTdeviéntfp^ 

Par l'inflation qui ronge les revenu8Tdè8~famllle8 



Depuis que Tnideau ràgne sous le manteau libéral 
Jamais Tenfer n'a pris autant de pouvoir 



Dieu seul peut, délivrer un peuple, de la trahison des grands 

ËÏecteurs'de mon pays, à genoux devant Dieu! 
Pour demander pardoti pour nos péchés à tous 

Prière. Pénitence. Conversion 

Le chapelet chaque Jour en famille 
Sinon le 8 juillet prochain marquera pour le Canada 
Une autre grande date dans l'histoire de ses malheurs 



Pour battre le gouvernement: ne pas iliviser l'opposition (Major CH. Douglasj 
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suite de la page 3 

typique du gouvernement dans 
sa volonté de réduire les coûts 
de l'éducation, peu importe ses 
effets sur les étudiants. 
Escouade anti*émeute 

\ja réponse à ces protesta- 
tions a été de faire intervenir 
l'escouade anti-émeute. Au 
Vieux-Montréal, la police a 
terminé une occupation en 
"expulsant brutalement les oc- 
cupants" et en "envoyant|unS 
étudiant à l'h&pital'^'^^latif 
France Cioutier, membre de 
l'association étudiante. Le 
môme genre de répression est 
arrivé au Cégep André-Lauren- 
deau où les étudiants ont 
occupé le collège demandant 
un gymnase, promis depuis 
deux ans. 

la matraque de la police'' 
n'est pas le seul genre de 
repression employé contre les 
étudiants cette année. Au Cé- 
gep surtout, il y a des tentati- 
ves d'étouffer toute protesta- 
tion en renvoyant les étudiants ; 
les plus militants. Une directive 
du Ministère de l'éducation 
datant d'un an, intitulée 03-03- 



07, donne le pouvoir aux direc- 
teurs des Cégep de renvoyer un 
étudiant pour des raisons 
"autres qu'académiques". 

La directive 03-03-07 n'est 
pas un exemple isolé de la 
politique gouvernementale. Du- 
rant l'occupation au Cégep 
Montmorency, tes étudiants 
ont découvert une lettre du 
Ministère de l'éducation à l'ad- 
ministration "conseillant" cette 
dernière de renvoyer "les étudi- 
ants indésirables". 
|^v;>-:::La reste du pays 
PcLé Qùébièc n'a pas été le seul 
endroit à être témoin de pro- 
testations étudiantes. Le reste 
du Canada a aussi comme une 
augmentation de la combattivi- 
té étudiante. 

Les deux sujets principaux 
ont été l'augmentation des frais 
de scolarité et les coupures 
dans les budgets alloués à 
l'éducation. Dans presque tou- 
tes les provinces, les étudiants 
se sont fâctiés contre les 
mesures de crise en éducation, 
les coupures récentes en On- 
tario ont entraîné un mouve- 
ment de protestation qui s'est 
étendu à plusieurs écoles, qui 
culminera avec une manifesta- 



tion devant le parlement de 
Toronto, pour la fin mars. 

Dans les provinces de l'At- 
lantique, les étudiants s'or- 
ganisent aussi contre les cou- 
pures. L'augmentation du bud- 
get gouvernemental pour les 
universités au Nouveau- 
Brunswicl< est passée de 14 
pour cent à 6.7%. Les étu- 
diants . demandent le gel des 
frais de scolarité. 

Les conditions^d'études se 
sont détérioréesWhs plusieurs 
écoles canadiennes mais les 
étudiants ont réagi. Certaines 
victoires ont été gagnées mais 
surtout une expérience inesti- 
mable ; pour l'avenir, qui ne 
s'annonce pas rose. 

Ce n'est pas fini 

Le militantisme' étudiant ne 
mourra pas dans un avenir 
rapproché. Les frais accrus 
pour les étudiants étrangers et 
le ciiômage étudiât sont deux 
sujets qui préoccuperont les 
étudiants dans les mois pro- 
chains. 

Les frais accrus sont déjà en 
vigueur en Ontario et en Alberta 
et sont implantés qu Québec 
pour l'an prochain. Le résultat 
est une baisse de 20% du " 



^o^McGill Dally S 






Le Labrador dans le Reich 

Afin de réduire le déficit touristique Québécois avec les USA, 
de plus de $400 millions, le gouvernement vient d'ouvrir 
un bureau de tourisme à Washington. Le ministre du tourisme, 
Yves Duhaime a nier, lors d'une conference de presse tenue à 
Wa8hlngton,\que le nouveau bureau était une base d'opérations 
àfih'tJ'éfféctQer'dii "lobbying'' dans la capitale américaine pour le 
gouvernement péquiste. 

La trousse de presse distribuée lors de la conférence a sussité 
beaucoup de commentaires. Une carte délimitait clairment le 
Québec et le Canada. Le Labrador, actuellement controiié par 
Terre-Neuve, était englobé dans le Québec. 

Toronto figurait sur une liste de bureaux, à l'étranger et un 
journaliste demanda à Duhaime si le' Québec voyait Toronto 
comme une ville étrangère. "D'après la réalité géographique, 
Toronto est une ville étrangère, mais du point de vue 
constltutionel, elle ne l'est pas encore", a répondu Duhaime. 

Roland Barthes, où eftMu?, : " 
Le Premier ministre Ontarien William Davis à annoncé que faire 
du français une langue officielle ne serai qu'une meusure 
symbolique. Il a dit que malgré les appels de clairon sonnés par 
Ottawa en matière de bilinguisme "nous avons pas reçu un sou de 
leur programme de langue seconde." 

Il a ajouté qtie les veux pieux sur le bilinguisme devait être 
laissés au gouvernement fédéral et que l'Ontario dévelope 
présentement des programmes et services afin de servir les 
Ontarlens dans les deux langues. 

les pharisiens aussil ; 
Le mois dernier, Robert Burns a annoncé qué si* Pierre Trudeau 
voulait se prononcer contre l'indépendence, Il pourrait louer une 
salie pour ce faire tant que les dépences seraient de l'ordre de 
$300. 

Gérald Godin a expliquer la môme chose à Charles Gagnon, 
leader du groupe marxiste-léniniste En Luttel Lors d'un interview, 
Gagnon a dit qu'il se servirai des argents mis à sa disposition par 
le gouvernement afin de "propager la vérité sur le référendum." 

Partei uber ailes 

Pierre Bourgeault, le fondateur du RIN, a déclaré que le Parti 
Québécois pourrait se morceller si le projet de "souverainété- 
association" était clairement défini. Lors d'une séssion 
d'entraînement péquiste en vue de la compagne référendaire, 
Bourgeault a décrit le PQ comme étant "très fragile" et ayant "une 
gauche, une droite et un centre". Le PQ regroupe, d'après 
Bourgeault, des éléments dispartes qui, habituellement, ne se 
retrouveraient pas dans la môme formation politique. 

Bougeault se décrit maintenant comme membre de "l'estab- 
lishment". Récemment, Il a été nommé au commité de direction 
du Musée des Beaux-Arts de Montréal et participe à des panels et 
tant que "token separatist". 

Dossiers noirs, livres bleus 

Le mois dernier le PQ a entamé sa campagne référendaire. 
Camille Laurin a déclaré, lors d'une réunion d'entraînement, que le 
gouvernement fédéral avait déjà dépensé beaucoup plus que le 
Québec lors de sa campagne pré-référendaire. 

Laurin a déclaré que le but de la campagne financière du PQ 
cette année était de l'ordre de $1 .3 millions de dollars et que plus 
d'un million serait dépensé pour convaincre les québécois d'opter 
pour la souverainté-association. 

La réunion, organisée par la région Montréal-centre du PQ est la 
première d'une série de réunions qui se dérouleront à travers le 
Québec avant le mois de juin. -.-^fizi^^ 

Laurin a déclaré qu'un dossier noir sur le fédéralisme va bièhtôt 
ôlre monté par le PQ et un "livre bleu", contenant des arguments, 
et discours démagogiques en plus de justifications des actions du . 
présent gouvernement a été distribué.au réunion, oa^igi Boyer 



nombre de demandes de la part 
des étudiants étrangers en 
Ontario, qui baisse le nombre 
global d'étudiants dans les 

Des étudiants des quatre 
universités de Montréal ont mis 
sur pied pour lutter contre cette 
politique discriminatoire et font 
circuler une pétition deman- 
dant le rappel des frais accrus. 

L'été dernier, le chômage 
étudiant a connu son taux !s 
plus élevé 'de tous tes temps. 
Cette années, les possibilités 



de se trouver un emploi sont 
.pires. La crise économique 
n'est pas finie et le mois 
dernier, pour la première fols 
dans l'histoire canadienne, 
plus d'un million de Canadiens 
ne pouvaient se trouver un 
emploi. Moins d'étudiants trou- 
vant des emplois d'été signifie, 
moins d'étudinats capables de 
retournéràTécole en automne. 
Cécl'w'ijn* sujet qui n'a pas 
encore préoccupé plusiers étu- 
diants, mais ne devrait pas 
tarder. 



NEILL- WYCIK COLLEGE 

hotel 





,96'GERRARD STREET E. 

toronto 

MINI-TWIN HOTEL ROOM 

$14.75 

PER COUPLE PER NIGHT. 

(416) 367 - 0320 

HOTEL season: MAY 10 TO SEPT 3 



HOTEL EXECUTIVE COMMITTEE 197 7 



4 month co-op section 
rate $507.°° per person 



NEAR THE EATON CENTRE 
DOWJ^TOWN TORONTO 



"where democracy makes the difference 



Photo By: Paul Shay 




Imporicd Drum Dutch 
Blend Ciyarcltc Tiibacco. 
hIendcJ in Holland.' 



For people who take the time to roll their own 



6 McGIII Dally 



Mgrdl. le 21. çnars .197a 



Lavi^ne eî Pinards 

Nouvelles Idées sur l'histoire des femmes 



Lm iMiintM dwM U locMIé qutbtoolM 
nr Itato UflgiN •! YoUnd* Plnvd 
Ëmiona du B«M «pnM 

par Dominique Le Ballud 

Les femmes du Québec en 
général et de Montréal en 
particulier, ont été, Jusqu'à 
récemment, des "sans-hlstol- 
re", une majorité oubliée, loin 
d'être une majorité silencieuse 
mais Ignorée parce que "tout 
mouvement féministe représen- 
te une menace directe à "l'es- 
tablishment". Ces conclusions 
ressortent du nouveau livre Les 
femmes dans la société québé- 
coise, de Marie Lavigne et 
Yolande Pinard, recueil d'artic- 
les déjà publiés ou inédits sur 
l'histoire des femmes québâr 
colses. 

En l'occurence, cet "estab- 
lishment" s'est incarné tout au 
long du XIXe siècle et pendant 
une bonne partie du XXe, par 
des Henri Bourassa et des 
Maurice Duplessis de taille et 
de.couleurs politiques diverses 
mais tous d'accord pour muse- 
ler les 'femmes; au nom précise- 
ment^'^cfê^l'ldée^qu'ils se fai- 
saient de ces nobles créatures. 

D'après Y. Pinard et M. 
L^vIgne, Ils auraient eu peur 
d'avoir à confronter des fem- 
mes réelles et non l'image 
qu'ils avaient d'elles, ce qui |es 
aurait amenés à remettre en. 
question l'image qu'ils avalent 
d'eux-mêmes. "Establishment" 
Incarné aussi par un clergé plus 
catholique que le Pape lui- 
même, comme le découvrit un 
Jour à Rome Marie Gérin-La- 
Joie, soucieux aussi de conser- 
jyer4trjmag%; mais surtout la 
pjnogJlijîQré^de mères chrétien- 
rjes^^totisTces bambins devant 
bouterl'enneml huguenot hors 
de portée. 

Les mères qui durent quitter 
leur foyer chrétien pour ré- 
pondre à l'appel des sirènes 
d'usines parce qu'il n'y avait 
pas assez de pain à la maison 
trahirent donc leur mission de 
"mère au foyer": "les femmes", 
nous dit . Prancine Pournier, 
"ont ialt^et^ font toujours les 
frais d'une''soclété qui met en 
contradiction la famille et le 
travail des femmes tout en 
ayant besoin de l'une et de 
l'autre". 

Pourtant, au temps de la 
Nouvel ie-Prance, lés femmes 
qui se rendaient de la môtropo-' 
le au Québec dans le but d'y 
fonder une famille, avec un 
soldat ou un colon pour fixer 
ces derniers dans la colonie - 
n'avaient pas été assujetties à 
une rigoureuse division sexuel- 
le des tâches comme elles le 
furent plus tard; elles avaient, 
sinon en droit du moins en fait, 
le droit de vote, qu'on leur èta 
en 1834 pour leur rendre finale- 
ment en 1940: une génération 
après toutes les autres provin- 
ces canadiennes. 

Les contraintes vinrent après 
la conquête anglaise. A cause 
de, ou malgré celle-ci. Une fois 
le cord on ombilical coupé avec 
une France régicide et qui avait 
abandonné à leur sort les 
habitants de la Nouvelle- 
France, l'élément masculin de 



la population semble avoir été 
tenté par le recroquevillement 
et attendre de l'élément féminin 
qu'il se conformé à'ùne certaine 
image: gardiennes du foyer, de 
la religion, de la tangue, on ne 
se résignait pas à voir les 
femmes - quelles qu'aient été 
les pressions extérieures - 
rompre avec ce passé. Mais là 
où l'homme se proposait, la 
femme a disposé: par sa 
"résistance à l'oppression, elle 
a été un facteur d'évolution". Et 
c'est ce qui aurait dû lui rendre 
l'accès des syndicats, ces 
"agents de changement", 
moins ardu qu'il ne l'a été. De 
fait, ceux-ci lui ont été fermés 
la plupart du temps, ne serait- 
ce que parce que les femmes 
étaient proportionnellement 
plus nombreuses dans les sec- 
teurs faiblement syndiqués, 
demande Mona-Josée Gagnon: 
mais pourquoi?; les syndicats 
sont demeurés tributaires de 
notre société sexiste en ce qui 
concerne les femmes ce qui 
n'est pas à leur honneur. 

Un autre moyen pour la 
femme de disposer alors d'elle- 
même était d'entrer en religion. 
Une des hypothèses (dont le 
livre abonde: c'est ce qui en 
rend la lecture passionnante) 
d'Y. Pinard et M. Lavigne, c'est 
que ' la "vocation religieuse" 
serait apparue alors "comme 
l'expression du désir de certai- 
nes femmes de s'évader du rôle 
traditionnel de mère et d'épou- 
se qu'on cherchait à imposer à 
leur sexe". D'où la muitlpll- 
catlon des communautés reli- 
gieuse^^ X|Xe8iècle. De fait, 
a u^Sii ïïllf^ nefcp m m u n a u t é 
rellgléùse,tîînej[fémme Intelli- 
gente et énergique pouvait 
exercer un pouvoir dont elle 
n'aurait pas eu l'équivalent à 
l'extérieur, garder une dignité 
souvent compromise "dans le 
monde" et donc s'épanouir sur 
bien des plans. 

Par ricochet, les conséquen- 
ces de cette^multlplication de 
communautés^eligieuses fu- 
rent une concurrence qu'on 
peut qualifier d'excessive vis-à- 
vis des institutrices laïques, 
d'où les bas salaires de ces 
dernières, quoique les rares 
instituteurs étaient relative- 
ment bien payés; ensuite un 
enseignement fortement reli- 
gieux èt ce dès l'âge le plus 
tendre dans bien des cas, les 
religieuses ayant organisé des 
garderies pour les Jeunes en- 
fants des ouvrières et travail- 
leuses. Tout cela ne put que 
renforcer la position du clergé 
dans la Province. Et son 
influence sur • enti^utres - les 
activités féminlstés^'des qué- 
bécoises fit qu'elles quittèrent 
le Montréal Local Council of 
Women (MLCW) trop "protes- 
tant": elles en avalent pris de la 
graine, leurs confesseurs en 
prirent ombrage, lis se résignè- 
rent à un moindre mai: la 
fondation de la Fédération 
Nationale Saint Jean-Baptiste, 
suivant l'exemple d'un mouve- 
ment féministe chrétien impor- 
té de la France. 

Tout ce qui précède n'est que 



le résumé du prologue d'un 
drame dont le livre nous fait 
suivre les péripéties, drame qui 
se Joue toujours sous nos yeux 
et auquel il n'y aura pas de 
dernier acte car les femmes qui 
attachent du prix à leurs liber- 
tés ne doivent pas perdre de 
vue ce fait commun à tous les 
opprimés: qu'elles ne garde- 
ront leurs droits nouvellement 
reconnus que grâce à une 
vigilance de tous les instants. 

On peut regretter l'absence 
de pronostic pour un avenir 
déjà sombre: une de nos 
politiciennes québécoises avait 
déjà prévu une réaction mas- 
culine négative à la suite de 
l'Année de la Femme et qui, 
pour être subtile, ne s'en 
réalise pas moins. Françoise 
GIroud (France), prévolt d'Ici 
une vingtaine d'années de 
fortes réactions anti-féministes 
■ vu les taux de dénatalité aux- 
quels on s'attend en générai 
dans le monde occidental. 

Quoiqu'il en soit, l'avenir de 
la libération de la femme 
dépendra de très nombreux 
facteurs; l'intérêt, la participa- 
tion d'un nombre croissant de 
femmes n'en sera pas un des 
moindres. Qu'elles ne se con- 
tentent pas de bénéficier des 
gains obtenus parades con- 
soeurs plus actlvës^et plus 
enthousiastes. 

C'est pourquoi il faut lire et 
faire lire ce livre qui n'ennuiera 
personne mais devrait au con- 
traire fasciner et susciter de 
nouvelles études pour satisfai- 
re l'Intérêt très vif de bien des 
lectrices et lecteurs dont tous 
ne sont pas québécois. |^ 

Fédéralisme „m 

suite de la page 1 
disponibles pour pour suivre 
des études dans les mômes 
buts. 

Plus crédiblies que ceux du 
Hudson Institute, selon le Pro- 
fesseur Weldon ces études 
seront destinées à être ajou- 
tés aux recherches accumu- 
lées par le gouvernement fé- 
dérai depuis quelque temps. 

C'estainsi que les forces en 
faveur de la Confédération 
coniptent détrulr^e^t,,- argu- 
ments appuyaninia*souve- 
raineté-association où l'indé- 
pendance lors du réchauffe- 
ment des débats entre les 
deux "forces". 



RPQM.» 

suite de la page 1 

et non pas de participer à des 
.débats, du moins, pas à l'heure 
actuelle. 

D'ailleurs, les membres du 
RPQM reprochent ce fait au 
groupe Décision-Canada. Selon 
Gilles Lavole, les membres de 
Décision-Canada ne sont pas 
plus que des marionettes de 
l'exécutif et tout le potentiel 
qu'ils avaient pour animer un 
débat étaient supprimés. La 
constitution originale de Déci- 
sion-Canada permettait ie 
groupe à McGill de participer 




La révolution Industrielle a boulversé ie rôle traditionnel des 
femmes et a créé un impact sur la société et les Idées du 
temps. 



aux débats. Plus tard, Juste àu 
moment ou un débat semblait 
être établi entre RPQM et 
Décision-Canada, l'exécutif de 
Décision-Canada a changé la 
constitution. 

Le RPQM a élu la semaine 
dernière un nouvel exécutif 
pour l'année prochaine et le 
nouveau président Jean Crévier 
prévolt une participation du 
RPQM dans plus d'activités 
culturelles tout en gardant ses 
mêmes stratégies au plan poil- 
tique. 

NatlonallsteSmmm 
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de s'éparpiller dans plusieurs 
directions. 

Groulx canonisé 

Lionel Groulx, prêtre et hls- 
. jlorlen, a influencé une généra- 
*tion de nationalistes québécois 
avec la fondation de l'ACJC 
(Association catholique de la 
Jeunesse canadienne) et la 
revue lAction française dans les 
années vingt. Frayant dans les 
cercles littéraires et universi- 
taires, il n'est pas aussi flam- 
, boyan|que Duplessis mais son 
Influence ne peut être niée. 

il est connu pour avoir dit: 
"Notre état français, nous 
l'aurons." Ce qu'il avait en tête 
à ce moment n'est pas clair: il 
n'a Jamais tranché entre une po- 
pulation francophone établie 
partout au Canada ou un Qué- 
bec français fort, il est l'auteur 
d'ouvrages sur ie Régime fran- 
çais aux titres évocateurs: 
Notre martre,, la passé, l'appel 
de la race... Il Idéalise le Qué- 
bec d'avant 1760 comme une 
société heureuse et bien or- 
ganisée. La Conquête termine 
brusquement cette - existence 
idyllique pour plonger ie Qué- 
bec dans un statut minoritaire, 
avec tout ce que cette situation 
implique de dépossession du 
pouvoir et d'Infériorité écono- 
mique. Groulx a influencé plu- 
sieurs historiens avec cette idée 
de la Conquête comme brisure 



dans ce qu'on appelle "l'école 
de Montréal". 

L'hommage à Lionel Groulx 
réalisé en Janvier dernier était 
révélateur. Groulx était pré- 
senté comme un grand nation- 
aliste, l'historien de "notre dés- 
assimiiatlon", un précurseur 
des mouvements nationalistes 
actuels. Cet aspect de sa pen- 
sée est mis de l'avant et on 
.oubjyje^on style vieillot, ses ré- 
fèfences^'à des penseurs ou- 
bliés, son idéalisation du Ré- 
gime français, en contraste 
avec le sombre tableau du Qué- 
bec d'après 1760. 

Quel esprit de Groulx veut-on 
raminer aujourd'hui? Le dé- 
fenseur des droits des Qué- 
bécois ou la nationaliste replié 
sur soi? Certaines Idées de 
Groulx sont difficiles à avaler 
en 1978 comme sa volonté 
d'avoir un chef fort, qui l'amène 
à avoir des sympathies pour 
Mussolini et Salazar, son oppo- 
sition à l'immigration et aux 
minorités comme les Juifs, sa 
vision des femmes, "gardien- 
nes de la langue et de la fol..." 

Le Québec est dans sa pé- 
riode de reconsidération de son 
passé imminent ou moins 
. récent. Il s'agit d'une expéri- 
ence toujours pénible car elle 
révèle des traits qu'une société 
préfère escamoter comme 
i'anti-sémitisme et les sym- 
pathies mussoliniennes des 
années trente. Il ne faut pas re- 
garder le passé avec dédain, ni 
l'enjoliver. Expliquer ne signifie 
pas cautionner, comparer avec 
d'autres sociétés qui ont connu 
des événements semblables ne 
disculpe pas ces actions moins 
honorables, mais montre que le 
Québec se plaçait dans ie con- 
texte de son époque, qui voyait 
Hitler et Mussolini comme les 
"sauveurs" de l'Europe de l'in- 
fluence communiste, li n'y avait 
pas encore eu de deuxième 
guerre mondiale, ni de géno- 
cide, on ne peut Juger les évé- 
nements du temps avec les 
yeux d'aujourd'hui. 
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Music faculty concerts: 
Pollack Concert Hall 1 :00 pm, 
Two-plano Recital. Works by 
•Clementi, Shostakovich, Mo- 
zart, Rachmanlnov. 
Pollack Concert Hall 8:3p pm: 
Canadian Premiere of "El Ci- 
marron" by Hans Werner 
Henze. A dramatic chamber 
music work with baritone, per- 
cussion; guitar and flute. 
Recital Room C209 8:00 pm: 
Paul Schieman, oboe assisted 
by harpsichordist, pianist and 
tenor. Works by Handel, 
Brahms, Vaughan Williams, 
Hindemith. 
McGill Outing Club: 
i^our-day Easter weekend 
camping trip to the Whites, In- 
terested? Call Derek, 284-8134 
and attend open meeting on 
Weds., 7:30 pm in the Union 
Ballroom. 
Savoy Society: 

Cast of Trial by Jury bussed to 
Griffith-McGonnell old folks 
home today. Bus leaving at 
7:00 pm In front of Union. 
Return to Union after show. 
Anthropology Students' 
Association: 

Prof. Gutkind will speak on 
"Ethical Dilemmas on Doing 
Fleldwork with the Unemployed 
In Africa" today, L720, 4 pm. 
Refreshments. 

Also: Nominations for next 
year's ASA executive are open. 
Submit candidacy in writing to 
ASA mailbox, L721 . Candidates 
must be In an Anthro pro- 
gramme. 
Fettered drama: 
The Drama Department will be 
presenting Aeschylus' Prome- 
theus Bound today at 1 pm and 
8pm and tomorrow at 8pm, 
Morrice Hall room 106. 
Friendly lunch-break: 
Bring your lunch over, to the 
Newman Centre, 3484 Peel St., 
12 noon-2 pmî<|pffee and soup 
available for 25CTnts. Today: 
déjeùner en français. Tel.: 
392-6711. 

ASA Speaker Program: 
Professor Peter Gutkind will 
speak on "Ethical Dilemmas 
when Doing Fleldwork with the 
Unemployed in Africa" 4pm, 
Leacock 720. Refreshments will 
be served. 
Baha'i Club: 

General meeting 12 noon to 2 
pm in room 107 of the Student 
Union. Everyone welcome. 
ELA Course Evaluation: 
Several professors have not In- 
dicated when they wish their 
respective English course(s) to 
be evaluated. If, for any reason, 
you do not have the opportunity 
to evaluate your course(s) in 
class, you may go to the E.LA. 
office (Room Arts B-20 in the 
Arts BIdg.) up to and including 
March 31, and evaluate your 
course(s) there. Ask your pro- 
fessor whether or not course 
evaluation will be conducted In 
class. 

McGill Debating Union 
Important — next year's execu- 
tive to be elected tonight. All 
members urged to attend at 7 



pm, Union building room 817. 
Debating is also on the agenda. 
McGill Suicide Club: 
Sign up today for weekend ex- 
cursion to St. Antoine, Quô. 
where we will do some sky- 
diving to test used parachutes. 
Those of you who Impaled 
yourselves on the Cross atop 
Mt. Royal last Sunday did break 
some lightbulbs and are re- 



quested to reimburse the City 
for same. We meet today at 4 in 
kinesthesia lab of RVH. You 
may smoke. 
McGill Camera Club: 
S'inscrire sur le tableau d'af- 
fichage (B02) pour un cours 
d'introduction sur le dévelop- 
pement du film Jeudi le 23 mars 
à3:00. Durée: 1 heure, instruc- 
teur bilingue. 

ATTENTION CLUBS AND SOCIE- 
TIES: ThB last regular Issu» of the 
Dally Is on Thursday. Items lor «- 
rants taking place subsequently 
up to March 29 Incluslfe should be 
dated and placed In the Thursday 
slot. Deadline lor Items covering 
events on March 30 et seq. Is S pm 
March 27. . ;^ 




If you are an engineei; this chair 
could be yours. 



It's the Master Engineering Control 
Centre of one of our DDH 280 Destroyers 
— ^^^^yj^^gJiilUiJÙMM one of 

llïëmRWHvanceTprop^ in - 

the world. 

In Canada's ships. Maritime 
Engineers work in a wide range of 
disciplines— mechanical, electrical and 
electronic. Marine Engineers are 
responsible for hull, main propulsion, 
and associated systems. Combat Systems 
Engineers are responsible for the 
fightmg equipment— weapons, electronic 
sensors, communications and control 
systems. And both are managers, 
supervisors and leaders of men. 

If you're an engineer, or studying 
to become one, think about this Officer's 
career. It will offer you challenge 
on both a professional and 
personal level— and might take 
you anywhere in the world. 

ASK US ABOUT YOU 
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Director of Recruiting & Selection, 

National Defence Headquarters, 
Ottawa, Ontario K1A0K2 

Please send me more information about 
opportunities in the Canadian Forces for 
Maritime Engineers. 
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CAiyiADIAN ARMED FORCES 



8 McGI» Dally 



Celebrate the start of spring 



History Happy Hour , 
Tuesday, March 21, 3-6 pm 
y Leacock 632 



McGILL HELLENIC ASSOCIATION 

It is announced tfiat on Wednesday Marcii 22, at 
5:30 pm and in room 1 07 - 1 08 of Union bidg. the 
last annual GENERAL ASSEMBLY will be held. The . 
subjects are! Report^on^the^rClub activities 
organized by the préséntfexecùtive and ELEC- 
TIONS fora new executive committee. Because of 
the Importance of the assembly the presence of ail 
the members Is necessary. 



enter 
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Facultypf Management 



The MBA - 

your key to the future 

Whether you're in Science, Arts, Engineering or 
Commerce — the IMBA is an invaluable door 
opener to a satisfying future. And the MBA pro- 
gram is offerèd at night as well as in the daytime. 

Come and hear Management faculty outline the 
program and its advantages. Lots of time for your 
questions. 

Tuesday, March 28, 1978 

CHOICE OF TIMES: 

Noon to 2:00 p.m.. Room 426 or 

4:30 to 6:00 p.m.. Room 301 

Samuel Bronfman Building 
* 1001 Sherbrooke Street West 
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Chabad Lubavltch Youth Organization Presents 

GALA PURIM FESTIVAL 



Wednesday, Thursday, 
March 22 & 23 

Schedule of Events , 

I p.Kh'ti'i'.'fc'.^œa'"' *^ ' " 

[TTiuriiUy. March 23 at 12:00 noon there will be a Meglllah Reading and Shalach 
|Mono9 pfosenlsglvenloallat: oimiowi 
Chabad HMise, 3429 Peel Streel (that will be followed by a Purim lunch) 

Sir Qaorge Williams, Room H-60Î . 
p«w*anCoat9a,Salby, Campus, Room 2030 at 2:30 pm 
Loyola. Campus Centre Cohfemnce Room* i s 2 



Upcoming Passover Events 

I "î"' chance «> 'earn how to conduct your own Sedtr under Zaiman's 
Knowledgeable supervision. Also recipes for Seder nights and all of Passover Irom 
our own cook s gourmet collection will be discussed and disiribulod 
1 II you haven't already made Seder arrangements and want to spend ificm wllh | 
your Russian brethren or II you know ot students who want to see a real Chassldic 
I Seoflr, call us. ' ' 

tiEoRlurther information call: 842-6616 



ENGINEERING GRADUATES 
CAREERS IN 
. lyiANUFACTURINO, 

Procter & Gamble's corporate success stems 
from the quality of the people in its organization. 
The company moves ahead only as it succeeds in 
attracting individuals who think in new and stimulat- 
ing ways. We are in constant need of people who 
combine imagination and initiative, who act with 
energy and self-confidence, and who challenge 
present thinl<ing and procedures, fwlost important 
are basic intelligence, leadership, healthy ambition 
and a strong team spirit. 

We are seel<ing individuals interested in pro- 
fessional and personal growth to be trained initially 

PROJECT MANAGERS, 
PRODUCTION SUPERVISORS, 

STAFF COST SUPERVISORS, and 
STAFF CHEMICAL MANAGERS. 

Your university degree may be in any field of 
engineering or honours chemistry. Currently, Mech- 
anical Engineers are of particular interest. 

Additional information is available in the place- 
ment office in our information finder or in the UGPA 
Careers book or by writing to me. 

Please indicate your interest by sending your 
résumé - or UCPA job application, including an 
indication of area of interest and a summary of your 
academic and other achievements. Replies will be 
treated in confidence and should be directed to: 
Mr.A.W. Bouskill, 

Manufacturing Recruiting Co-Ordinator, 

The Procter & Gamble Company of Canada, Limited, 

RO. Box 589, 

Hamilton, Ontario j^L8N 3L5 
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